
Le probleme des-
S  ‚ or1gines de l’abbaye d’Averbode

En ondant nouvelle congregatıon canon1ale, ans Ia vallee de
Premontre France, Saınt Norbert ouvrıt largement les portes du
NOUVEAaU monastere Al  bd femmes qu1 voudraıjent prendre le volle 1)
Veäritable DagCcULC qu1 1nı Dar tourner catastrophe Les Cisterecjiens
n’avaJjent Pas voulu ]a tenter

N’apres les Institutiones Praemonstratenses 9 de I premıere heure,
es habıtaljent I’iıntärjeur de l’abbaye, ans enclos strıctement
separe de L’encemımte elaustrale des chanomes. L’abbe du heu ]ou1ssalt
une pleine ]Jurıdietion SUT elles, SUT les pretres et, les CONVeTS

de la ma1lson. Toute{fo1s, Un  D prıeure presidait la VvIie conventuelle
des lınterieur de leur invıolable elöture. Lies monl1lales sulyvaljent
office de Jour et, de ult dans l’eglise conventuelle. es s’occupaljent
de la garde-robe hıturgıque, volre du Javage des lınges et des habıts
de LOUS

Hondee SUur les confıns du ucC de Brabant et, du comte de LooZz,
ers 1134, l’abbaye d’Averbode conforma ce pratıque. Parmı
les premieres donatıons faıtes durant le XIl[Ie s1ecle rencontre des

1) Sur l’histoire generale des monlales de Premontre VOILr l’etude d keg VAN
SCHYNDEL, De Premonstratenzer Koorzusters vAn dubbelkloosters LT AuUutONnNOMEe kon-
venten, ‚ VEC bıbliographie generale, dans ({edenkboeck 1-19  9 verbode, 197L1, 161-
17 Le eCXTEe le plus Marquant, quan' J’oriıgine de l’institut, est. donne Par temoın
contemporailn, HERMAN, De mıraculıs Marıae Laudunensıs Non solum autem
viırorum, sed et feminarum cohortes, iıdem Norbertus ad Deum Convertere statult «
cıte Par LAMY, "abbaye de Tongerloo depurs Jondatıon Jusqw en 12683 (Universite
de Louvaiın. Recueil des Lravaux publies Par les membres des conferences d’Histoire
et de Philologie, fasc. 41), Louvain, 1914, 95. — Malgre quelques m1ses poın
necessaıres, suıte des publications plus recentes, cet u  © reste LOU]JOUTS fonda-
mental POUT l’6etude de Premontre, et une abbaye determinee, durant les deux premiers
siecles de leur exıstence.

&) VAN W AEFELGHEM, Les premersS Statuts de l’ordre de Premontre. Le eim
S4 dans Analectes de l’ordre de Premontre 1913, avecC pagınatıon speclale),

Cap 74-81, 63-66
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aCtes de CeSsS1IONS de bı]ens Par des SEISNEUTS. eur Tılle pT1S le volnle
ad. NOS 3)

Lie n6crologe de abbaye, ans L’ätat Ou il OUS est Parvehlu, est,

dater du mıheu du sıecle, quan: la maın du premıer ser1be.
Parmı les defunts ecommME&mMOTES PaL celu1-c1, nombre de sont

rTangeEES ans paragraphe specıal, SOUS Ja rubrıque Fratres el SOTOTES

Ces OINS ont D  D repr1s ulle hıste plus ancıenne, les trOU-
ant plus Averbode moment Ou fut transerıte ce premıere
couche du necrologe

TEeSs bıentöt, z ÖF POUTTI C: s FTa furent Gcartees des
communautes masculınes. Premontre meme, les deplaca, 1141,

Fontenelle, une ferme quelque dıistance de l’abbaye. Devınrent
alnNsı cCaduques plusieurs imperatıfs leur PTrOPOS, inserıts ans les
Institutiones dont question plus haut
Desormaıs, les ont plus le ent Des

ans L’ordo hıturg1que, de ]a meme epoque, les envısagent deja
eEtrangeres l’abbaye. Parlant des ornements de statue
In capellıs autem VUC un grANngus nOsStrıIs SUNL, nulla serıca habebr-
LUr, NEC etam casula, S4 ubr SOTOTES habıtant, UNA LANTUM el UNTUS

3) Cession de biens Par iger de Blaesfeld, quı6 fılıam SUuanl,

Engelbernam39  Les s@urs aux origines de ’abbaye d’ Averbode  actes de cessions de biens par des seigneurs. Leur fille a pris le voile  ad nos conversa 3).  Le n&crologe de l’abbaye, dans l’6tat 04 il nous est parvenu, est ä  dater du milieu du XIII® siecle, quant ä la main du premier scribe.  Parmi les de&funts comm6mor6s par celui-ci, nombre de sceurs sont  rang6es dans un paragraphe sp6cial, sous la rubrique Fratres et sorores.  Ces noms ont 6t6 repris ä une liste plus ancienne, les sceurs ne se trou-  vant plus ä Averbode au moment ol fut transcrite cette premi&re  couche du n6crologe *).  Trös bientöt, — et pour cause, — les sceurs furent &cartees des  communautes masculines. A Premontre meme, on les döplaca, en 1141,  A Fontenelle, une ferme &a quelque distance de l’abbaye. Devinrent  ainsi caduques plusieurs imp6ratifs ä leur propos, inserits dans les  « Institutiones » dont question plus haut °).  Desormais, les sceurs n’ont plus le vent en poupe. Des passages  dans l’ordo liturgique, de 1a mö&me 6poque, les envisagent dejä comme  6trangeres ä l’abbaye. Parlant des ornements de messe, on y statue :  In capellis autem que in grangiüs nostris sunt, nulla cappa serica habebi-  tur, nec etiam casula, nisı ubi sorores habitant, una tantum et UnMuUuS  3) 1166-1167. Cession de biens par Siger de Blaesfeld, qui remarque « filiam suam,  Engelbernam ... in Averbodiensem ecclesiam virginem Deo consecrandam ... contradidit.  A. Av. (Archives de l’abbaye d’Averbode ä Averbode), I section, reg. n° 3 fol 772. Aux  mömes ann6&es, cession de biens, ä Koersel, par Arnould de Velpen « una cum filia sua  Elizabeth, que conversa, sancte religionis habitum suscepit «. A.Av.I, original chartrier,  n° 24.  4) Le n6crologe d’Averbode (A.Ab.,I reg. n° 107), a 6t6 dress6, compte tenu de la  premi&re couche de son 6criture, vers le milieu du XIIT® siecle. Le dernier abb6 de la  maison, qui figure dans ce premier trac6 est Robert, d6c6d6 le 9 novembre apres 1237.  Le nom de son successeur, Jean Bossuit, de Testelt, mort apres le mois d’avril 1265,  est trac6 par une autre main. Les rouleaux mortuaires des abb6s 6trangers, repris dans  le volume, appuient cette datation. L’abb6 Raoul de Ninove, marqu6 au 18 avril, par  la seconde main, est mort en 1244. — Sous la rubrique « fratrum et sororum « paraissent  soixante-huit femmes portant le dernier vocable, et huit celui de « converse «. Dans  Vl’ensemble trac6 par la premiere main, on rencontre aussi, au 23 mars, une « Ode de  Arscot, quondam priorisse «. La s6rie des sceurs s’6tend sur une centaine d’ann6es et  comprend. done celles qui demeurörent ä Averbode avant leur d6part definitif pour la  «curia « de Keyserbosch, en Hollande. Elles dresserent alors un nouveau n6crologe  de la pr6vöt6, qui nous est parvenu (A.AV.section IL, n° 200).  5) Diplöme de Barth6lemy, 6vöque de Laon, de 1141 publi6 par J. LEPAIGE, Biblio-  theca Praemonstratensis ordinis, Paris, 1633, p. 422.ın Averbodiensem ecclesiam virginem Deo consecrandam39  Les s@urs aux origines de ’abbaye d’ Averbode  actes de cessions de biens par des seigneurs. Leur fille a pris le voile  ad nos conversa 3).  Le n&crologe de l’abbaye, dans l’6tat 04 il nous est parvenu, est ä  dater du milieu du XIII® siecle, quant ä la main du premier scribe.  Parmi les de&funts comm6mor6s par celui-ci, nombre de sceurs sont  rang6es dans un paragraphe sp6cial, sous la rubrique Fratres et sorores.  Ces noms ont 6t6 repris ä une liste plus ancienne, les sceurs ne se trou-  vant plus ä Averbode au moment ol fut transcrite cette premi&re  couche du n6crologe *).  Trös bientöt, — et pour cause, — les sceurs furent &cartees des  communautes masculines. A Premontre meme, on les döplaca, en 1141,  A Fontenelle, une ferme &a quelque distance de l’abbaye. Devinrent  ainsi caduques plusieurs imp6ratifs ä leur propos, inserits dans les  « Institutiones » dont question plus haut °).  Desormais, les sceurs n’ont plus le vent en poupe. Des passages  dans l’ordo liturgique, de 1a mö&me 6poque, les envisagent dejä comme  6trangeres ä l’abbaye. Parlant des ornements de messe, on y statue :  In capellis autem que in grangiüs nostris sunt, nulla cappa serica habebi-  tur, nec etiam casula, nisı ubi sorores habitant, una tantum et UnMuUuS  3) 1166-1167. Cession de biens par Siger de Blaesfeld, qui remarque « filiam suam,  Engelbernam ... in Averbodiensem ecclesiam virginem Deo consecrandam ... contradidit.  A. Av. (Archives de l’abbaye d’Averbode ä Averbode), I section, reg. n° 3 fol 772. Aux  mömes ann6&es, cession de biens, ä Koersel, par Arnould de Velpen « una cum filia sua  Elizabeth, que conversa, sancte religionis habitum suscepit «. A.Av.I, original chartrier,  n° 24.  4) Le n6crologe d’Averbode (A.Ab.,I reg. n° 107), a 6t6 dress6, compte tenu de la  premi&re couche de son 6criture, vers le milieu du XIIT® siecle. Le dernier abb6 de la  maison, qui figure dans ce premier trac6 est Robert, d6c6d6 le 9 novembre apres 1237.  Le nom de son successeur, Jean Bossuit, de Testelt, mort apres le mois d’avril 1265,  est trac6 par une autre main. Les rouleaux mortuaires des abb6s 6trangers, repris dans  le volume, appuient cette datation. L’abb6 Raoul de Ninove, marqu6 au 18 avril, par  la seconde main, est mort en 1244. — Sous la rubrique « fratrum et sororum « paraissent  soixante-huit femmes portant le dernier vocable, et huit celui de « converse «. Dans  Vl’ensemble trac6 par la premiere main, on rencontre aussi, au 23 mars, une « Ode de  Arscot, quondam priorisse «. La s6rie des sceurs s’6tend sur une centaine d’ann6es et  comprend. done celles qui demeurörent ä Averbode avant leur d6part definitif pour la  «curia « de Keyserbosch, en Hollande. Elles dresserent alors un nouveau n6crologe  de la pr6vöt6, qui nous est parvenu (A.AV.section IL, n° 200).  5) Diplöme de Barth6lemy, 6vöque de Laon, de 1141 publi6 par J. LEPAIGE, Biblio-  theca Praemonstratensis ordinis, Paris, 1633, p. 422.contradidıt.
AÄArvr. (Archives de "abbaye d’Averbode Averbode), section, rg n fol HEF AÄAux

memes annees, cession de biens, Koersel, Par Arnould de Velpen « 19888 1738 fılia SUl:  ©

KElizabeth, QuUE9 sancte relig10n1s habıtum suscepit C A.Av.J1, original chartrıer,
n

4) Le necrologe d’Averbode A.Ab.,1 res. n ©9 107), ete esse, compte tenu de la

premiere couche de SO ecrıture, Vers le milheu du siecle. Le dernlier abbe de ]a

malson, quı figure dans premier trace est Robert, decede le novembre apres LEA WE
Le 1O de SO SUCCESSCUT, Jean Bossuilt, de Testelt, mort apres le MOI1S d’ayvrıl 1265;
est TAaCcı Par une autre maın. Les rouleaux mortuaires des abbes etrangers, reprıs dans
le volume, appulen ce atatıon. L’abbe Raoul de Nınove, marque 18 avril, Dar
la seconde maın, est mort 1244 OUS la rubrıque Tatrum et SOTOTUMINI paraıssent
so1xante-hult femmes portant le dernier vocable, et hult celui de «. Dans
ensemble TaCcı DPar la premiere maın, rencontre aussl, 23 MaAarrs, un Ode de

Arscot, quondam prl1o0or1sse C. La se&Erı1e des S’e  IA  tend SUurTr unNne centaıne ’annees et

comprend OoncCc celles quı demeurerent Averbode avant leur depart definitif POUTL 1a
« Curla « de Keyserbosch, Hollande €es dresserent alors ne6crologe
de la prevöte, quı NOUS est. Parvchu (A.AV.section 1L, n9 200)

ö) Diplöme de Barthelemy, eveque de Laon, de 1141 publie Parl LEPAIGE, Biblıo-
ECa Praemonstratensus ordınıs, Parıs, 1633, A



Pl Lefevre
colorıs 8) Une nouvelle codıfıcation des Instıtutiones », ater eTrTSs
le mıheu du XIlIe sıecle, omet LOuUt quı avaıt at preserıt leur
PTODOS ans la premıere. Cependant, chapıtre elatıf ]a possession
des dro1ts fe&odaux et des patronats d’eglıses, 110  w parolss1iales,
eNVv1sage Ia possıbılıte une eglıse exıstante ubr S0TOTES habıtant

L’ostracısme prononce cContre les mon1lales eut Das d’ächo iımm&dı1at
partout Averbode, elles deviennent unNne ecomMuUunNaAauUtTE definıtıve-
ment autonome QqUeE eTrTS 1245

Maıs, defiıtıve, Ou resıdajent les femmes ans V’enceimnte de
l’abbaye ® Problä&me epımneux SR  1 fut ans l’histoire des monasteres
doubles Je sache Das qu une TAaCce materijelle de cet endroıt aıt
Jamaıs D  aD sıgnalee. formuler une hypothese, Je SONgETANS
emplacement proche de l’eglise conventuelle, puısqu’elles devaıent
assıster ’office dıyın de ]Jour et, de ut Cela LOUT ortant
Pas de leur clöture. Seule ralson, Je le cache Pas, pouvant
constituer fundamentum ın supposıtıon. OUT deecıder
AVEC pertinence, des founılles apporterajent P  t-et; plus de umılere.

Leur EIMAaNENCE DEU partout fut ecoueEGe Par Ja deeısıon prıse
Premontre 1141

N’empeche UG le depart eut Pas heu sur-le-champ ans LOoutes
les abbayes. Kt certaınement Pas Averbode.

Lorsqu’on SoN SC6a la premıere f01S, erSs la fın du XliIle sıecle, 11
fut question de les transferer ans une ferme QuUE l’abbaye possedait

Wahanges, 110  a loın de Jodogne, Brabant.
La premiere charte CONNUE quan domaıne susdıt date de 1143

(Yest une notıfıcatıon approbatıve de l’eveque de Liege, Henrt1 de
Leyen, des ons faıts cet, ndrTolt Par Henr1 de Jauche, Guy de
Dongelberg, Beäatrıce de eest, Baudoumn et, Henrı1 de SIu1S. Trente
ANS plus tard, ans une nouvelle charte de l’eveque de Liuege, 01
de Zaehringen, est cıtäe l’eglıse Saınt-Nicolas ahanges. nIın,
ans document de (+erard de Jauche de l ’annee 1207 hıt,
synchronısme de Ia date, quando OSSA DaLrıs nostr4, domueıng Eeyner-t,
el fratrıs nostrı, Eeyner4, de alıenıis partıdbus sunt allata, el un ecclesıa
de Wahanges tumulata.

Pl LEFEVBRE, T/’ordinaire de Premontre d’apnres des mAanuscCr1ıtS du du AX/TITeE
Sıecle (Bıbliotheque de la Revue d’Histoire ecclesiastique, asc 22) Louvain, 1941,
Caput 1L, Quando superpelliclis utendum sıt .

cıte plus haut, cCapu 43 exXxte maıntenu ans une codification suıyante de
la seconde moıiıtie du AL1LIe siecle.
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Les POSSESSIONS de la ferme furent augmentees de quatorze bonnlers
de OI1S Par le duc de Brabant, Henrı L, Or ans le but quod
locabuntur 104 S0TOTES CU/ LEMDUS 0DPOTTUNUM occurrerı1t, et 1 fratres
DOoLeruNi CU SU  Q commodaıtate perfıcere

Ce projet eut Pas de lendemaın.
Peut-Etre esSt-Ce eTrTs ce epoque QUC les quıtterent L ’encemte

du monastere, POUTC fixer endroıit, SIS DEU l’6cart, ans
la diırection de Tessenderlo. Celu1-ec1ı garde, Sans doute leur
memoıre, le NO de Vrouwenklooster.

Le vocable lıt PDOUT la premı1ere fo1s, que Je sache, dans une charte
du MmMoO1sS de Jan vıer 1293 (n.s  — la demande de l’abb  €: ean de
Rotselaer, et de SO  w} COUVeENT, le due de Brabant ean concede quod LPS
VvLam publıcam TUC ransıt ante 2PSOTUM DOTLAM, tendentem DETSUS

Locum, qur dicıtur Vrowe clostre, ıncludant. Confırmation Par le Comte
de Looz, Arnould MO1sS de septembre ulyant

Vrouwenklooster app  1t plusieurs rePTISES, XIVe et
XVe s1eCcle. Dans acte de locatıon, consentie Dar le prelat, Arnold
de Tuldel, le 3 decembre 1386, precıse SOM emplacement sılvam
NOSTrAM Le Vrouwen clooster, Juxbla eken, mdelıcet Leuwenhkoeve 10)

Un grand Karterboek des bıens d’Averbode n  VD dressä Par Lowı1es
1675 Dans Ja hlıste qu1 l’accompagne, SOUS le n 102, est Ind1ıque

DWVaArLUM dıctum Vrouwenclooster, monıalıbus TUDE 104 habıtarunt 11)
Dans le denombrement des bıens de LOUS les monasteres, dresse

Par Oordre de Joseph 1L, f1gure aUS8] celu7 dälivre Par Averbode Parmı
les bıens, S18 Pays de Lıege, et. une superfic1e d’un bonnıer
est appele Vrouwenklooster. 1{1 trouve quelque distance du S-

tere, mals tou]ours SUur le domaıne cäd Dar le comte Arnould de OOZ
1134, lors de la premiıere fondatıon 12)

11 est ONC certaın QUE les d’Averbode ont se]0urne cet
ndrto1t

8) Chartes originales Au A.Arv., chartrier, n° Ö, et
9) Chartes orıginales A.Av.,‚,J, chartrier n ©> 538 et 556
10) PI LEFEVRE, Documents relatıfs Ia gestion d’Arnould de Tuldel, abbe d’Averbode

de 1368 1394, dans Analecta Praemonstratensıia, 1955, XAXAL, 337
11) Grand Karterboek, cConserve Au  DA chives generales du Royaume Bruxelles,

archives ecclesiastiques, n? 5009, premiere partıe, p. 20 etr Karterboek A.Av.,J,
rcH. 102

12) Biens du Clerge ULE AU. Archives generales, cıtees, Chambre des Comptes,
rcs.



4.2 Pl Lefevre
Deätermıiner exactemen: partır de quel moment eut heu transfert

est une auUutre question. ätajent-elles dejä lorsqu on SOoNSCa les
CN VOYET Wahanges Ou bıen, devant l’echeec de proJet, les transmıt-

alors Vrouwenklooster ? La CONCESSION, faıte l’annee suıvante,
1198, Par le due ean d’ınelure ans L’enceimte d’Averbode unNne

o1e publıque, dırıgeant devant Ia porte du moutier eTs Vendroit
Vrouwenklooster, pourraıt-elle Pas l’ınd1ıquer, moment du depart
des mon1ales ®

eurTr Se]0uUr Vrouwenklooster seraıt prolonge durant une gTOSSC
quarantaıne d’annä&es. Oar fut qu en 1246 qu’on les oıt Stablıes
definıtıyvement ans une autre ferme de l’abbaye, Keyserbos, pres
de Ruremonde.

! 7 date et les eırconstances de l’acquısıtion de ce CUTLa Par
Verbode Sont Pas CONNUeES 11 est, quest1ion, la premıere fO1S,
ans a,.CTLEe confırmatıf des bıens du monastere, dälıvr 84.-1
Par l’archeve&que de Cologne, Philippe de Heıinsberg, metropolitaın
de la (+ermanıe inferieure, so1t de L’äväche de Lauege dont relevaıt
Averbode spirıtuel. Parmı Jes bıens confırmes, ]l’archeveque cıte :
rtem. quidquıd nertıinet ad CUrLam veSTTAM de Üherserbuch 13)

En 1226, bäatıt une eglıse Un mendıcatorıum, indulgencı6e,
est aCCOorde ce 0OCccasıon LU  bd freres d’Averbode devant leur Mahnyue
de fonds POUTC achever le temple. euf 2A5 apr6es, 12839, (+&erard de
Malberg cede des bıens ecclesıe de Keyserbosch un elemosınam42  PI. Lefevre  Determiner exactement ä partir de quel moment eut lieu ce transfert  est une autre question. Y 6taient-elles dejä lorsqu’on songea ä les  envoyer ä Wahanges? Ou bien, devant l’&chec de ce projet, les transmit-  on alors a Vrouwenklooster? La concession, faite l’annee suivante,  en 1198, par le duc Jean d’inclure dans l’enceinte d’Averbode une  voie publique, se dirigeant devant la porte du moutier vers l’endroit  Vrouwenklooster, ne pourrait-elle pas l’indiquer, au moment du depart  des moniales ?  Leur sejour ä Vrouwenklooster se serait prolong& durant une grosse  quarantaine d’ann6es. Car ce ne fut qu’en 1246 qu’on les voit 6tablies  definitivement dans une autre ferme de l’abbaye, Keyserbos, pres  de Ruremonde.  La date et les circonstances de l’acquisiıtion de cette curi@ par  Averbode ne sont pas connues. Il en est question, la premi&re fois,  dans un acte confirmatif des biens du monastere, delivre en 1184-1185  par l’archeveque de Cologne, Philippe de Heinsberg, mö6tropolitain  de la Germanie inf@rieure, soit de l’&vech@ de Liege dont relevait  Averbode au spirituel. Parmi les biens confirmes, l’archev&que cite :  item quidquid pertinet ad. curiam vestram de Cheiserbuch *3).  En 1226, on y bätit une 6glise. Un mendicatorium, indulgencie,  est accorde ä cette occasion aux freres d’Averbode devant leur manque  de fonds pour achever le temple. Neuf ans apres, en 1235, Gerard de  Malberg c&de des biens ecclesie de Keyserbosch in elemosinam ...  allodialiter in perpetuum. L’acte fut r6edige en presence de l’abbe  Robert d’Averbode 1%).  Sans doute songeait-on alors serieusement ä y transferer les moniales.  Mais ce n’est chose faite qu'en 1246, quand parait un acte de vente  faite preposito et conventui de Keyserbosch !).  Retracer l’histoire des heurs et malheurs de ce parthenon sort du  cadre de la presente 6tude. Elle sera publige par mon confrere Vincent  Van Genechten, jadis assistant de feu l’archiviste d’Averbode, aujour-  d’hui cur6 de Butsel, non loin de Louvain. Des articles marquants  de sa plume ont dejä paru dans les Analecta Praemonstratensia 1!°).  13) Original de 1184-1185 aux A.Av.,I chartrier n° 44.  14) Documents remis au fonds d’archives venu de Keyserbosch, conserv6 aujourd’hui  aux A.Av., section II (Keyserbosch), chartrier n° 2 et 7.  15) Original ibidem, chartrier n° 91.  16) Werd de abdij van Sint-Jan bij Maaseik door Averbode gesticht? dans Anal.allodıalıter un DeErpeELuuUmM. L’acte fut redıge presence de l’abbe
Robert d’Averbode 14)

ans oute songealt-on alors s&rieusement transferer les onlales.
Maiıs est chose faıte qu en 1246, quand parait acte de vente
faıte PreHOSULO el conventur de Keyserbosch 15)

Retracer U ’histoire des heurs et malheurs de parthenon SOTT du
cadre de la presente e  tude Klle era publıee Par 11011 confrere Vıncent
Van Genechten, Jadıs assıstant de feu l’archıvıste d’Averbode, auU]Oour-
d’hu1 cure de Butsel, 11011 loın de Louvaın. Des artıcles Marquants
de plume ont de]ja Paru ans les nalecta Praemonstratens1ıa :s)

13) Tr1g1na. de Au A.Av.,L chartrier n ©

14) Documents remi1s (0)41 d’archives VvVvenu de Keyserbosch, conserve aujourd’hul
au AYV., section I8l (Keyserbosch), chartrier n9> et

15) Original ıbıdem, chartrier n 91
16) Werd de abdı) IN Sınt-Jan b4) Maaseık ‚007 Averbode gesticht ? ans nal.
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Dans Travaıl l eNV1ISagera, ordre princıpal, la reforme de la
communaute, tres Gcadente q1ecle. Celu1-c1ı era reprıISs
prochaımmement Par le periodique cıte ınstant

Bondgenotenlaan, 13 LEFEVRE.
3000 Leuven

Praem., 1928, XL, et Danıel Laecman, 292e abt DAn verbode,
ıbıdem, 1943, XX 3-34 etS


